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COMMUNICATIONS 
Diagnostic immuno-chimique de la gestation 
chez la jument 
par M. LECLERCQ et J. DERIVAUX. 
Jusque il y a peu, le diagnostic précoce de la gestation chez la 
jument fut basé sur la mise en évidence du P.M.S. par le recours aux 
méthodes biologiques dont les plus employées sont les réactions­
tests d'AscHEIM-ZONDEK et de FRIEDMAN-BROUHA. 
Ces méthodes sont excellentes car le pourcentage d'erreurs 
n'excède guère 2 % ; elles présentent la difficulté d'obtenir les ani­
maux dans les conditions adéquates. 
Tout récemment, M. et L. WrnE ont signalé avoir appliqué chez 
la jument le test immunologique mis au point par WrnE et GEM­
ZELL pour le diagnostic de la grossesse chez la femme. Le principe 
de cette méthode est l'inhibition d'une réaction d'hémo-agglutina­
tion ; nous en rapporterons brièvement les principes généraux : 
a) Obtention d'immunsérums spécifiques par injection sous­
cutanée ou intraveineuse à un groupe de lapins du P.M.S. mélangé 
à l'adjuvant. 
b) Des globules rouges de moutons sont soumis au contact de 
formaldéhyde, puis d'acide tannique; ce tannage les rend aptes à
fixer l'hormone. 
c) Le mélange des globules rouges recouverts de P. M. S. et de
l'immusérum spécifique permet d'obtenir une réaction d'hémagglu­
tination. 
d) Le mélange de ces mêmes globules rouges avec de l'immum­
sérum spécifique, mis au préalable au contact de sérum de jument 
gravide, n'est pas suivi d'agglutination. 
Ceci revient à dire que la réaction positive se traduit par l'absence 
d'agglutination et que la réaction négative correspond à la présence 
d'une agglutination. 
Bulle . . \cad. Vl-1. -Tome XXX\'11(.J:uwier1!)64). - Vigot Frl-rcs, Editeurs. 
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D'après les premières recherches de M. et L. WrnE, ce test immu­
nologique suit une courbe semblable aux tests biologiques ; il 
atteint son sommet vers le 70e jour de la gestation et il semble que 
cette méthode immunologique soit susceptible d'être employée 
comme test courant de diagnostic de la gestation chez la jument. 
Personnellement nous avons cherché à mettre l'hormone P. M. S. 
en évidence par la technique d'immuno-électrophorèse en gel de 
gélose selon le procédé de ScttEIDEGGER et à établir sa localisation 
dans la classification des protéines sériques. Signalons que Bou RILLON 
et ses Collaborateurs ont montré que, dans le sérum, l'hormone P. M. S. 
se trouve liée aux et 2 globulines et que cette liaison est rompue 
par l'action de l'acide perchlorique si bien que l'activité gonado­
trope se retrouve avec les muco-protéines dans le filtrat perchlo­
rique. 
Fic. 1. - Arc de précipitation P.M.S. - anti-P.M.S. obtenu à partir 
de 1 U T de P.M.S. 
Notre méthode comporte 4 points essentiels, à savoir : 
1) La concentration de la fraction protéinique du sérum renfer­
mant le P. M. S. ; 
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2) l'obtention, à partir du lapin, d'un immunsérum fortement 
concentré dans sa fraction anti-P. M. S. ;
3) l'élimination de la plus grande partie des antiprotéines para­
sites par traitement préalable de l'immunsérum à partir de sérum 
de jument non gravide; 
4) la mise en évidence de l'hormone par l'arc de précipitation 
obtenu par le contact protéine-antiprotéine. 
Isolement de la fraction P. M. S. du sérum de jument graCJide. 
20 cc de sérum de jument gravide dilués dans 20 cc de sérum phy­
siologique sont additionnés de 20 cc d'acide perchlorique 1. 8 M. de
sorte que la concentration finale de ce dernier est de 0. 6 M. A cette 
concentration, le P. M. S. est soluble alors que les autres protéines 
se trouvent pratiquement précipitées . 
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Fic. 2. - Jument non gravide: un seul arc de précipitation correspondant 
à la protéine « parasite » 
Le mélange est alors centrifugé pendant 30 minutes à 8.000 tours 
et à une température de 5 C. ; le liquide surnageant est ensuite 
repris et dialysé sous eau courante. 
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Le liquide dialysé amené à pH 7 et saturé à 95 % en sulfate d' N H 4 
est laissé à reposer pendant une heure à 2 C0, puis soumis à une cen­
trifugation de 16.000 tours pendant une heure minimum à 5 C0• Le 
culot protéinique renfermant le P. M. S. est ensuite repris dans une 
quantité de sérum physiologique correspondant à 1/100 du volume 
de départ de manière à obtenir une concentration en P. M. S. 100 fois 
supérieure. Cette solution sera alors soumise à l'électrophorèse en gel 
de gélose à pH 8.6 suivant la technique de ScHEIDEGGER. 
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F1G. 3. - Jument gravide. Deux arcs de précipitations: arc caractéristique 
du P. M. S. et arc de la protéine« parasite ». 
Préparation et obtention de l' immunsérum. 
Lapins immunisés : Blancs de Termonde. 
Nous avons utilisé une préparation purifiée d'hormone sérique 
titrant de 1700 à 1800 Ul/mgr (1). 
Une quantité correspondant à 13.000 UI, dissoute dans 0,25 cc de 
sérum physiologique et émulsionnée dans 0,75 cc d'adjuvant incom­
plet de FREUND's est utilisée au rythme suivant : 
(1) Nous remercions les firmes ÜRGANON et RoussEL qui nous ont aima­
blement fourni cette hormone purifiée et très active. 
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Chaque lapin reçoït, à 15 jours d'intervalle, deux injections sous­
cutanées de cette préparation, soit au total, 26.000 UI de l'hormone ; 
deux semaines plus tard, une égale quantité d'hormone, dissoute uni­
quement dans du sérum physiologique, est administrée par voie 
intraveineuse ; enfin, 15 jours plus tard, soit pratiquement deux 
mois après la première injection, on récolte 5 cc de sang et le sérum 
est testé quant à sa richesse en anti-hormone (anti-P. M. S.). 
L'immunsérum est considéré comme valable si l'arc de précipi­
tation caractéristique est' obtenu en présence d'une unité de la solu­
tion P. M. S. employée comme antigène : en cas de résultat positif, 
l'immunisation est poursuivie par voie intraveineuse. 
Elùnination des protéines parasites. 
Dès que le sérum de lapin est suffisamment riche en anti-P. M. S., 
les lapins sont saignés à blanc et le sérum, recueilli après rétraction 
du caillot, est traité par du sérum de jument non gravide en vue de 
précipiter et d'éliminer la majeure partie des antiprotéines para­
sites et de ne conserver que la fraction anti-P. M. S. Il est cependant 
utile de conserver une de ces antiprotéines de manière à pouvoir 
s'assurer de la récupération totale du culot protéinique lors de la 
deuxième centrifugation au cours du processus d'enrichissement 
du sérum. 
Pour ce faire, on procède de la façon suivante: le sérum anti-P. M. S. 
obtenu sur lapin est additionné de 2 % de sérum de jument non 
gravide, incubé à 37 C0 pendant 30 minutes, puis placé au frigo. 
à 4 C0 pendant 24 heures. Le mélange est alors centrifugé. L'opé­
ration est alors renouvelée un certain nombre de fois de manière à 
ne conserver dans le sérum que la fraction anti-P. M. S. et une anti­
protéine parasite. 
Un tel anti-sérum, mis en présence d'un sérum de jument non 
gravide fournit un seul arc de précipitation (protéine parasite); il en 
fournit deux en présence de sérum de jument gravide (protéine + 
P. M. S.). 
Mise en éCJidence de l' hornwne. 
Sur la plaque de gélose, l'immunsérum est placé dans des gout­
tières distantes de 4 mm de part et d'autre de la ligne médiane 
passant par la cupule d'une capacité d'environ 1 mm3 dans laquelle 
a été déposé le sérum de jument à analyser. Après 48 heures de con­
tact, la réaction de précipitation protéine-antiprotéine a pu se réa­
liser ; les plaques sont lavées, séchées et colorées à l'amido-ScHWARTZ 
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suivant les méthodes habituellement employées en immuno-élec­
trophorèse en gel de gélose. 
Résultats. 
21 sérums, provenant de juments dont le temps de gestation pré­
sumé variait de 54 à 150 jours, furent soumis à l'examen compara­
tif des tests immuno-chimiques et de FRIEDMAN. 
Les résultats obtenus par ces deux méthodes furent concordants 
dans 18 cas : 17 étaient positifs et l'état de gestation fut confirmé 
par la mise-bas à la date attendue, l'autre cas, négatif, concernait 
une jument qui s'est avérée, vide. 
Les 3 cas discordants se décomposent comme suit : 
FRIEDMAN + Test immuno-chimique négatif: deux cas. 
FRIEDMAN - Test immuno-chimique positif: un cas. 
Dans les 3 cas, le test immuno-chimique s'est avéré exact, si bien 
qu'on peut, à la lumière de ces résultats, considérer le test immuno­
chimique efficient à 100 %. 
Le test est très sensible puisqu'il se manifeste déjà en présence 
d'une unité de P. M. S. ; cette particulière sensibilité de la méthode 
permet de considérer un résultat positif comme absolu. Par ailleurs, 
les résultats de l'analyse électrophorétique indiquent que la fraction 
perchloro-soluble du sérum et le P. M. S. commercial employé cor­
respondent à une même protéine, laquelle appartient au groupe des 
�2 globulines. Signalons encore que cette protéine prend le soudan 
noir, ce qui pourrait indiquer que des éléments lipidiques entrent 
dans sa composition. 
En résumé, le test immuno-chimique pour le diagnostic de la ges­
tation chez la jument s'est révélé d'une grande sensibilité, précis et 
fidèle. Les résultats de l'analyse électrophorétique montrent que le 
P. M. S. appartient au groupe des �2 globulines. 
(Laboratoire Gynécologie et Obstétrique. Ecole de Nlédecine 
Vétérinaire. Prof. J. DEHIVAUX. Cureghem. 
Bruxelles. Belgique). 
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